
naisse Ottawa....

Arr. à Montréal...

Laisse Montréal..

Arrive à Ottawa.

O’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l'Ouest, ouverte le 11 août 1884 :
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quif te Ottawa àjl 1.35 pm 

Arr. à Toronto à; 8.45 aro 
•' du jour quitte Toronto à 9.00 ara 
“ “ Arr. à Ottawa à 6.55 pm
“ du soir quitte Toronto à 7.40 pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.50 am

Chars palais élégants sur les trains du 
lu jour. Chars dortoirs somptuemx sur les 
trains du soir.

Connections à Sm'th’s Fall, pout 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et Vest.

Connections à Toronto pour tous let 
points à l’ouest, sud-ouest et noid-ouesl.

Pour les billets, le prix du passage, le? 
sièges dans le char-salon, la table d u 
départ des trains pour le haut de l'Ottawa 
et tous les autres stations locales et autres 
informations^ concernant les passagers 
s’adresser t.u bureau des billets.

HT 48 RUE ELGIN.
GEO. W. HIBBARD, 

Assistant-Agent-Général des Pasaagenl 
ARCHER BAKER, 1

Surlntendant-gétférel
W. G. VANHORNE,

Vice-Président.
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Chemin de Fer Canadien du Pacifique
1»IVISION M’EMT. 

L’ANCIENNE LIGUE TOUJOURS ER AVANT

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA BT MONTREAL
A rrnngemente d’ete commen- 
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TABL1ÀU DIS HR8.

La presse américaine s’emble 
s’intéresser au sort des habitants 
du Labrador. Un journal de New- 
York suggère au gouvernement 
fédéral d’établir dans la vallée de 
Saskatchewan, ces quatre mille pê­
cheurs qui habitent une terre in­
hospitalière et ne peuvent vivre 
sans l’aide de la charité publique.

CHAPEAUX
D’AUTOMNE

Grande variété de Chapeauxjpour 
hommes, enfants, etc, à des 

prix très réduits.

FOURRURES
Assortiment complet de Fourrures 

de toutes espèces, tel que
KoheN pour voiluren. C’upofH, 

.XIsi nie tu*. HliuivlioiiN, 
Casques, etc., chez,

II. L. COTE
128, Rue Rideau

Iftlk
AVIS AUX ENTREPRENEURS

DES SOUMISSIONS cachetées adressées 
au soussigné, et portant la suscription 
“Soumission pour le Bureau de Poste, etc., 
Galt, Ont., seront reçues jusqu’à Jeudi, le 
noèm jour d’Octobrc, inclieivement, pour 
l’érection d’un

BUREAU DE POSTE, ETC.,
SALT, OUT.

Les plans et devis peuvent titre ,rus au 
Département des travaux publiées, à Ot­
tawa, et au Bureau de Poste de Galt, le, 
et après Vendredi, le 100m jour d’Octobrc. 

Les soumissionnaires devront se rappeler 
les soumissions doivent titre faites stric- 

confurmes aux formub s imprimées 
r les soumissionnaires mti 

yer avec la soumission un 
que accepté, fait payable à 
orable Ministre des Travaux 

omme égale à cinq pour 
cent du montant de la soumission. Ce 
chèque sera confisqué si le soumissionnaire 
refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou s’il ne le remplit pas intégrale­
ment. Si la soumission n’est pas acceptée, 
le chèque sera remis au soumissionnaire.

ige pas, nôan- 
asse ni aucune

tement
et signées pai 

On devra ci 
chèque de ban 
Vordre de l’hor 
Publics,pour une t

Le département ne s’enga 
moins, à accepter ni la plus lu 
des soumissions.

Par ordre.
F. H. ENNIS,

Secrétaire
Ministère des Travaux Publics, )

Ottawa. 2 octobre 1884. I_________

A. A. ADAM,
Avocat, Procureur, Notaire, Sollici­

teur et Collecteur.
Bureau : chez MM. O’Gara & Remon, 

No. 38, me Spark*, Ottawa
M. Adam suivra les Cours civiles et cri 

minellcs de. la province de Québec.

s '■

Il est rumeur que M. llurteau, 
M. P., sera nommé à la position de 
surintendant général des travaux 
de colonisation dans la province de 
Québec. M. Iiurteau a déjà occu­
pé cette position pendant plus d’un 
an, et s’est acquitté de ses devoirs 
d’une manière honorable pour lui 
et très avantageuse pour la pro­
vince.

GRANDE VENTE
AU COMPTANT

D’EFFETS de MAISON
Nous avons l’un des premiers 

parlé du projet de M. l’abbé Labou- 
reau, d’élever à Penetanguishene 
un monument à la mémoire des 
PP. Brebeuf et Lallemant, fonda 
leurs de cette mission. Ce projet a 
eu, jeudi dernier, un commence 
ment d’exécution. Sa Grandeur 
Mgr l’archevêque Lynch a béni 
l’emplacement où doit s’élever le 
monument.

1SKMAM6 SELLERENT 1
COMMENÇANT

LUNDI, 15 SEPT.
COUVERTES EN GAINE, la 

paire: $1 25, 81 50, SI 75, 82 00, 
82 25, 82 50, 82 75, 80 00, 83 50, 
84 00, etc., etc.

TOILES A NAPPES, la verge : 
I8c, 20c, 25c, 30c, 35c et 40c.

COTONS N TOILES A DRAPS, 
la verge : 18c, 20c, 25c, 30c, 35c, 
40c, etc.

SERVIETTES, la pièce : ,3c, 4c, 
5c,. 7c, 10c, 12|c, 15c, etc.

Conditions Complain. 
BRYSON, GRAHAM & lie.,

152 el 154* rue Sparks.

Il y aura plusieurs fêtes épisco­
pale, • elle semaine. Demain, Mgr 
Duhamel, évêque d’Ottawa, célé­
brera le dixième anniversaire de sa 
consécration. Le même jour Mgr 
Joseph Larocque, ancien évêque 
de Saint-Hyacinthe et évêque titu­
laire de Germànicopolis célébrera 
son trente-deuxième anniversaire. 
Enfin, jeudi, 30 octobre, Mgr Bour- 
uet, le vénérable archevêque de 
Martianapolis, célébrera le quatre- 
vingt-cinquième anniversaire de sa 
naissance.

M. le curé Label le a fait rapport 
à la société de colonisation du dio­
cèse de Montréal, des travaux exé­
cutés durant la dernière saison. 
Plusieurs chappe.les ont été cons­
truites, d’autres réparées et plu­
sieurs sont en voie de construction

Un moulin à farine et à scie de 
premier O’dre sera bientôt terminé 
à l’établissement des RR. Pères 
Jésuites, au lac Nominingue.

La société de colonisation de la 
Minerve a reçu l’autorisation de 
faire faire des défrichements sur le 
lot de la fabrique.

M. l’abbé Thérien a été autorisé 
à emprunter de l’argent pour la 
construction d’une église dans le 
canton de Preston, sur la rivière de 
la Petite-Nation.

Bref, comme on le voit, les be­
soins de la colonisation dans la

& 60.
DEMENAGEMENT
M. P. DESILETS, tailleur, coin 

Dalhousie et St Patrice, déaire informer scs 
nombreuses pratiques et le public en géné­
ral, qu’il a transporté son établissement au

No. 300, rue Dalhouaie,
Près de la rue Clarence, et qu’il co 
comme par le passé à donner pleii 
tiôre satisfaction.

M. P. DESILETS remercie le public du 
patronage qu'il a reçu jusqu’à présent, et 
le sollicite de

des rues

ntinucra 
ne et en-

nouveau.
P. DESILETS, Tailleur.

24 sept. 1884.

région de l’Ottawa dépassent les 
moyens dont peut disposer actuelle­
ment la société du diocèse de Mont­
réal. Pour répondre à l’élan qui 
porte les colons de ce côté, notre
district, dit la Minerve devrait cer- DES SOUMISSIONS cachetées et adressées 

, . Siusoussigné et oortant la po ascription “Sou-bâillement réchauffer son sèle et mission pour travaux à Port Elgin ” seront
faire quelques sacrifice,, qui pro
duiront pour l’avenir d’immenses travaux à Port Elgin, dans le comté de

Brmce, Ont., suivant les plans et devis qui Dénehces. peuvent être vus, en s’adressant à M. J. A.
il est doue décidé qu’un appel c\ «StaïoSt, S

chaleureux soit fait au public pour qui on peut obtenir des formules de sou- 
l’engager à répondre dignement m,“e‘.°Mumi*i 
aux exigences les dIus pressantes.

Nous espérons que de leur côté 
nos lecteurs prêteront une oreille 
favorable aux invitations qui leur 
sont faites dans ce sens par la voix 
de notre journal.

•Ç-a Wm ,,
AVIS AUX ENTREPRENEURS.

onnaires devront se rappeler 
que les soumissions doivent titre faites 
sur les formules imprimées et signées par 
les soumissionnaires mômes.

Chaque soumission doit être accompagnée 
d'un chèque de banque accepté payable à 
Voidre de l’honorable Ministre des Travaux 
Publics, égal à cinq pour cent du prix de la 
soumission, et ce chèque sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse de signer le con­
trat lorsqu’il en sera requis, ou s’il ne com­
plète pas l'ouvrage qu’a aura entrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dont les sou 
sions n’auront pas été acceptées.

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre.
F. H. ENNIS, 

Secrétaire.

La nouvelle que le consul de 
France devait être transfère de 
Québec à Montréal, est contredite. 
Si ce changement devait avoir lieu 
ce serait à Ottawa, la capitale, que 
le transfert aurait lieu.

Ministère des Travaux Publics 
Ottawa, 7 octobre 1884.
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DE DETAIL
Nous avons décidé do discontinuer notre commerce de détail de 

marchandises sèches et nous offrons aujourd’hui tout notre 
assortiment-à un

II SACRIFICE
Toutes nos marchandises sont marquées à moins du prix coûtant.

lotie Vente a Sacrifice
Est maintenant commencée et se continuera jusqu’à ce que tout le 

fonds soit vendu SAITS HESEHVE.

Le stock s'élève à SB'To.OOO- et il faut qu’il parte.

PJ„
66 & 68 Bne SPARKS.
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celui que nous avons, notre in­
fluence ne pourra que grandir et 
s’exercer d’une manière décisive 
sur notre avenir.

Nous nous sommes donné la 
peine de faire ie relevé de la po 
pulation française dans les diffé 
rents comtes d’Ontario et voici 
comment la distribue le recense 
de 1681 :

Ottawa, ville, 9,384 ; Frescott, 
14,601 ; Russell, 9,622 ; Culeton, 
1,668; Glengarry, 4,118; Cornwall, 
2,222 ; Stormont, 1.967 ; Blindas, 
1,245 ; Grenville, sud, 635 ; Leeds 
et Grenville, nord, 337 ; Brockville, 
32 ; Leeds, sud, 922 ; Lanark, 835 ; 
Renfrew, 5,240; Frontenac, 712, 
Kingston, ville, 480 ; Lennox, 296 ; 
Addington, 963 ; Prince Edward, 
839 ; Hastings, 3,381 ; Northum­
berland, 776 ; Peterborough, 1.230 ; 
Durham, 811 ; Victoria, 818 ; Mus 
koka, 993 ; Ontario, 606; Toron te, 
ville, 1,230 ; York, 900; Simcoe, 
3,886 ; Cardwell, 24 ; Peel, 25 ; 
Welland, 610 ;‘,Niagara, 52 ; Monck, 
261 ; Lincoln, 504 ; Haldimaud, 
331 ; Wentworth, 438 ; Hamilton, 
ville, 500 ; Halton, 222 ; Wellington, 
372 ; Grey, 471 ; Norfolk, 546 ; 
Brant, 413 ; Waterloo, 1,294 ; Ox 
ford, 389 ; Elgin. 579 ; Middles' x, 
439 ; London, viJie, 223 ; Perth, 
540 ; Huron, 821 ; Brace, 669 ; 
Lainbton, 8.6 ; Both well, 706 ; 
Kent, 4,529 ; Aigoina, 1,562, et 
Essex, 14,658.

Il y a donc des Canadiens-fran­
çais dans tous les comtés de la 
province d’Ontario, et nous les 
comptons par centaines dans la 
plupart, et par milliers dans plu­
sieurs d ces districts. Si Von 
ajoute au chiffre total de 102,743 
Canadiens-français dans cette pro­
vince, nos nationaux de Hull et de 
ses environs au nombre de 6,85") ; 
du comté d’Ottawa au nombre de 
30,433, et du comté de Pontiac au 
nombre de 5,054, l’on aura une 
idée de l’importance du group- 
français dans cette région Le News 
de Toronto a donc parfaitement 
raison de dire qu’à l’avenir il fau­
dra compter avec nous.

LE CANADA

Ottawa et Huit» 27 Octobre 1884

NOTRE RÉDACTEUR

Nous lisons dans le Courrier ,!e 
Saint-Hi/acint he de samedi dernier :

44 L’assistant rédacteur du Cour­
rier, M Louis Lussier, nous quitte 
pour aller à Ottawa prendre la 
direction du journal Le Canada.

44 C’est avec regret que nous 
voyons le départ de M. Lussier de 
St-tiyacinthe, et ce regret est par­
tagé par les citoyens de notre ville.

“ Après un brillant cours d’étu­
des ici, ce monsieur a étudié le 
droit sous MM Tellier, de La- 
Bri’ère et Beauchemin, et s’est fait 
remarquer par sa haute respecta­
bilité, son esprit de travail et la 
fermeté de ses convictions

44 Depuis son admission au bar­
reau, M. Lussier s’est occupé de 
journalisme, suivant en cela son 
penchant prononcé pour les luttes 
de la presse. Il s’y'est fait remar­
quer, et nous sommes sûr qu’il se 
distinguera d iiis la capitale fédè­
re le et rendra la rédaction du 
Canada aussi attrayante que sé­
rieuse et instructive.

“ Ses amis de Sain ^Hyacinthe 
n’ont pas voulu laisser partir M. 
Lussier sans lui offrir un témoi- 
de leur estime. Jeudi soir ils s.' 
sont réunis chez lui et lui ont 
donné en cadeau une magnifique 
montre en or, avec inscription de 
circonstance.

4t M A. O. T. Beauchemin, ancien 
patron de M. Lussier, lui a présenté 
la montre, au nom de tous, en ter- 

ssi délicats que bien dits, et 
le donataire a répondu en termes 
émus.

4t La soirée s’est ensuite passée 
agréablement à la demeure de M. 
Lussier.

44 Parmi les personnes présentes, 
il y avait M.Teliier, avocat, ex-M. P, 
M. de LaBruère, M. G. L. Alph. 
Boivin, Percepteur du revenu de 
Ja province, Léonard Beaudry, G. 
Daigneault, A. Choquet, J. O 
Dion, G. Dédard, J. de L. Taché, F. 
X. Tétreau, chef d’atelier du Cour­
rierH. Gasavant, Alph. Choquet, 
Ls Gladu, A. Jeannotté, R. Saint 
Germain, J. A. Laflamme, G. Maheu 
et autres.

41 Nous souhaitons à notre ami 
succès et prospérité........”

mes au

M. Lussier est attendu ce soir à 
Ottawa.

LES FAITS DU JOUR
CANADIENS A ONTARIO

Article sur les Freres des écoles 
chrétiennes remis à demain.L’influence des Canadiens-fran­

çais se fait sentir chaque jour da­
vantage dans la province d’Ontario. 
11 est évident que nos nationaux 
sont appelés à y jouer un rôle 
important, en rapport avec leur 
nombre qui augmente sans cesse. 
Voici ce que publie à ce sujet le 
News de Toronto :

“ Unjouroal de Montréal dit que 
les Canadit ns-français émigrés aux 
Etats de la Nouvelle Angleterre, 
reviennent prendre des terres dans 
la région du lac Nipissing et note 
le fait que 75 de ces colons se sont 
dernièrement repatriés dans ce but. 
De vieux habitants de la campagne 
dirigent aussi leurs pas de ce côté 
Il est probable que les Canadiens- 
français qui, en se fixant dans le- 
comtés de l'est, ont changé lecaiau 
tèra^de la | population, s'établiront 
au nordTôutTïi long de la ligue du 
Pacifique. A partir de ce moment 
l’élément français prom-’t de de­
venir un (acteur de plus eu plus 
important dans notre vp* politique 
et sociale........" 1

L’honorable M. Chapleati est de 
retour. Il est tout à fait bien por­
tant.

Les conservateurs de Winnipeg 
ont résolu de présenter une adresse 
à sir John Macdonald à l’occasion 
du 40e anniversaire de son entrée 
dans la vie publique.

Le bruit court que la société St 
Jeau Baptiste de Windsor, veut 
tenir l’année prochain- à Détroit 
une grande convention de tous les 
canadiens français du Michigan. Si 
cela est vrai la fête sera magnifi­
que.

Demain, dixième anniversaire 
de ia consecration episcopate de Sa 
Juauduur, Mgr Duhamel, 
messe d’actions de grâce sera ponti- 
ftcaiement célébrée à 10 heures, à 
la basilique Nul doute qu’il y aura 
affluence.

Il y a eu cette après-midi une
Voilà un témoignage qui nous ,reunion du Conseil Privé. Sir l.eo- 

donne une idée de ce Qu’ont fait eti nard Tiiley, le plus ancien membre 

surtout de ce pourraient faire les, ç!u Conseil Privé, remplit pro inlc-
.rim les fonctions de premier mi­
nistres d’autant qu’elles peuvent

Canadien»-fiançais titans cette pro! 
vince. Avec l’unibn, la fidélité à- 

viationales être remplies en l’absence de siret relinos traditions 
gieuses, et un clergé dévoilé comme .inhn Macdonald.
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T.B CANADAABONNEMENT ANNONCES

Première insertion, par ligne ...SM 6
Tous les Jours..........
Trois fois par semaine 
Une fols la semaine..,
A long terme, conditions •nérialee

Payable d'avance,fpaifan........ BS,
0.0»do do quatre mois.. 1.00 

0285
0.06

do do un mois., 
EdL Hebdomanaire, par an-

----0*06
1.00
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L B. TACKâBBRRY '
EMJANTEUR, COURTIER

MARCHANDy

Commission i
Agit comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux : BUE SPA R-KS
(Eufacc de l’Hotel Kusseh.)

OTTAWA.

i

Pour les meilleeures ferronneries à bon mar 
chô, allez chez

McDougall a cuznei

Le plug ancien magasin de ce 
Ottawa, établi en 1850, à l’eusei

CROSSE TARRIERE,

flue Sussex, et coin te la rue Duke,
('HAITDIEUES, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.

genre ù 
gne de la

4.MCDOUGALL & CUZNER;
31 Octobre 1883. la

B. VBZINA I

BIJOUTIER et HOKLOtiKR
No. 536, Rue Sussex,

OTTAWA.
CADEAUX DE NOEL ET

DU JOUR DE L'AN 
Assentiment compleft de Bagues, A ntv anx 

Epingles, Boucles d’oreilles. Montres 
J en or et en argent

A \MOITIÉ PR IX
ftf fait à ordre sous le plus cour, 
délai à des prix modérés. 

AGENT ptoir la célèbre montre Waltln

E.\VSZHTA,
Porta vol*! ni a dn; VARIETY U Al I., Tlan

l-A PROTECTION SANS EGALE

ISA IL DAZE
Manufacturier

(et)—

MARCHAND de CHAUSSURES
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DES RUES

Dalh.0u.3ie et de l’Eglise 
OTTAWA.

Désire faire si» voir à ses nombreuses pra 
tiques et au public d’Ottawa et de ses en 
virons en généra, qu’il a acheté et mis 
en operation toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération 

Sussex par M, Selby Lee pour la

IFABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dazé désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’établissement est 

contredi le plus complet de co ge 
Ottawa et est composé d’ouvriers d 
mière classe.

TOUTE COMMANDE 1
lui sera confiée sera exécutée .

s le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employ 
atisfactioa garnntie. Prix très modér 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE v I 
S6$"Les marchands de la acampagne fe- ! 

raient bien d’aller visiter cette MANUFAC- I 
TURE avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,

Qui
dice avec soin sou

ês.
6e,

Propriétaire. , r16 mai 84

TAPIS, TAPIS etc.
1

SAISON M TAPIS
D’OTTAWA.

Ayty v'. 1) ; .lue grand asso 
■"’’trs, et l's p

jvtiment, les meil- 
lus bas prix en

, -maris, Üiiicanx,•-1 "’A
CornUliev, Pôle*, <; a b-ai tu re­

el Meuble», «le loi Ve Horle.
à la

IWUSOS DE TAPIS D’OTTAWA. >,
148 Bue SPARKS.

SHOOLBRED et Oie.
Ottawa, 11 Déc 1883. la

-
I

.

JOS. SENEGAL.
ESTREI’RENKUlt

OE POMPES FUNEBRES
COIN DES RDK8

York et Dalhousie,
OTTAWA.

ICERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en 
été, fourni gratis.

ram

LE
i»; «ME

L’IN1

—Je conna 
José, on joue 
plus gros jeu 

—Èh bien, 
temps, quand 

—Dans tro 
drons le chen 
nous travers 
nous entrerai] 
le Tyrol. Co 
être trop prm 
rons séparée 
de la frontièr 
cependant q 
prendre le 
Girolles en < 
nous dans de 
des premièrei 

Tout étant 
trois complu 
rendez-vous ] 
à la gare de

L’été est p 
long séjour a 
quill ité de ; 
lange n’a pa 
pandant, les j 
quise ne se s 
elle garde t 
Maximilienm 
de tristesse 
quiète ; elle 
paroles mena 
inconnue.

Notons, ei 
del a admirai 
leçons que 1’ 
las ; il est d 
cavalier. Ms 
plaira au m 
promenade t 
serviteur Fi: 
vre.

Il y a deuj 
le de Coular 
Paris Nous 
niers jours d’ 

Aucune fê 
l’hôtel de Co 
se l’a annonci 

—Voilà qv 
sent beaucoi 
croirait guèi 
me de Coulai 
de marier E 
enne.

Grabrielle i 
Chesnel, prèi 
nie. Elle es 
à repris poss 
logement de 

Tout en < 
veiller l’habi 
Montgarin, 1 
ce Mouillon 
Morlot, a rep 
préfecture.

José Basée 
ny et Armai 
aussi de rel 
en Allemagn 

Nous saur 
ramassé sur 
me ils l’espé 
me qui leur 
combler le 
sociale.

De Perny 
rentrés dans 
met de la b 
le noble co: 
son appartei 
garin.

Morlot, to 
de baron de 
tel Louvois. 
va bientôt 
tient prêt pc 

Morlot a 
grément en 
té six semaii 
satisfait de s 
le importan 
faite ? Jusq 
dit à persom 
brielle, ce ( 
qu’il sait. ( 
chose très-ii 
Il sait que 
fait appeler 
Rogas, attei 
plus de com 
tugal.

A environ 
Lisbonne, il 
un manoir 
«qui porte l’i 
de Rogas.

x

profit de la Nouvelle Résidence des 
Révds Pères Oblals, missionnaires 
sur le Haut de l’Ottawa et la Baie 
d'Hudson.

Au

GRAND TIRAGE DES PRIX
A l’inauguration delà Nouvelle Maison, 
par Sa Grandeur MgreLorrain, à son retour 
de la Baie a’Hudson.
2 lots à bâtir à Mattawan.................. $100 00
2 lots à bâtir à North Bay..................  100 00
1 montre d’or pour messieurs.......... 100 00
1 montre d’or pour dames................... 50 00
1 montre d’argent, • Waltham)...... 40 00
1 caisse de thé, (Best Japan)............ 30 00

quart de Lard..... ....................
quart de fleur...

1
1 Z >let1 habit comp 

poêle d’huil
pipe en écume de mer......................
set de bijouterie.................................
paire de raouettes.............................
chapeau de Leghorn, (S ms Peur)

... 15
o à charbon1 .0

1 10
1 8
1 5
1

BILLK ,
Ce bazar est définitivement fixé au

81.00

Q B OOTOTVn TTI
Toute contribution en arg 

clés envoyée au soussigné sera reçue avec 
onnaiseance, et les noms des généreux 
ateurs seront mis dans la “ Corne d’a

ent ou en arti-

Soi

Chaque billet a une chance sur 
magnifiques articles nommés ci-di 

METHODE DU TIRAGE—Le pre 
nom sorti de l’hurne aura le premier 
sur la liste, et ainsi de suite.

tous les

Le tirage se fera avec la plus stricte 
lité pour tous.

Les personnes charitables qui ont bien 
ulu se charger de vendre des billets 

devront rendre leurs comptes avant la date 
indiquée ci-dessns.

Le soussigné les remercie d’avance pour 
leur généreuse coopération.

im£

Révd J. U. P01TRAS, Pire, O.M.I.
Missionnaire.

L

MARCHE D’OTIAWA 'I liMOMiNAOK CONVAINCANT ASSOCIATION MUTUELLE
DE

PREVOYANCE
OU CANADA.

Je mu suis «lémis l’épauie à la suit* 
d’une chute, le 5 octobie 1881. Les .to. • 
leurs furent appelés, mais ne purent i 
mettre mon bras à son état naturel, Aj r* i 
121 jo urs de souffrances atroces, j’aUa : à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, .•» 
médecin réussit à mu remettre le bra;- ti 
position, mais les nerfs étaient telieuitx' 
contractés que je ne pu vais plus que j-Àiti 
mon bras à ange .irait. Les nerls j <. 
naissaient ôtie en lil d’acier ; j’apphquel 
tous les remèiies ordinaires, de l’alcool ei 
du vinaigre, du Brandy et ie l’aima, 
mais sans aucun ellet marqué. Nu : 
avions une petite quantité de votre at me­
et liniment d'huile. C’est le remède quii. 
donné les meilleure résultats. Je m , ’û 
trouvé que dans une pharm nie et en petit, 
quantité, et ayant .leina-

FARINES
Farine forte de boulangers,

par baril................................$ 5 25 à 5 30
Farine extra..............
Farine de sarrasin...
Farine d'avoine......
Farine de blé-d’inde

. 5 50 à 0 00 
5 00 à 0 00 

... 4 75 à 5 00 

... 3 SO k 3 75 Incorporée d'après les Statuts Con_. 
du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l'inspection 
Gouvernement Provincial.

■olidés
GRAINS du1 00 à I 25 

38 à 40 
1 00 à 0 00 

85 à 90 
1 70 à 2 00 

65 à 70 
65 à 70 
70 à 75

Blé, le minot.. 
Avoine.... 
Blé-d’inde
Pois..........
Fèves.......
Sarrasin..
Orge.........
Seigle......

BUREAU PRINCIPAL:
163 RUK ST JACQUES.

MONTREAL.

DIRECTEURS
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Ba 

Jacques Cartier—“ Président.” 
n. W. W. Lynch M. P. P., ) 

Comméssaire des Terres de » Vi, 
la Couronne Québec, P. Q.

Globensky, Ecr., C. R.
1. Mae sue, M. P., Président du bu 
d’Agriculture de la province de Que 

John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufactnrie 

Hairis, Ecr., Moucton,
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,

Guérin, Ecr,, M. D

LÉGUMES
Patates, la poche...................
Navets le paquet...................
Betteraves................................
Choux, la douzaine...........
Œufs.........................................
Pommes, le baril...................
Prunes rouges, le sceau ....

aux pharroc
pourquoi ils ne garmiieut pus (e re­

made ; “ Eh bien, me répondireut-ils, noue 
ne savions pas que ce remède avail ac­
tant du valeur. ” l,s ont été tellement sa­
tisfaits :1e mon témoignage que depuisiip 
en ont acheté et en ont vendu des quai 
t'tés. Mais comme je ne pouvais attendit. 
vu que l’on pariait déjà de me raettr. sou 
l’influence de l’Ether pour operer sui 
bras et détendre les neils. J’ai pièleie 
vous écrire immédiatement pour vous it. 
mander (le menvoyer six bouteilles, ma e 
avant que la seconde lut épuisée, les r.erfs 
étaient détendus et je pouvais me servi! 
de mon bras avéc laciiité et sans douieui.

Permettez moi de vous dire que 
nous servons habituellement de vol: ar­
nica et liniment d’huile comme retnèo- 
pour les brûlures, écorchures, entorse, 
maux de reins et en général pour louGi 
les maladies externes et cela av r. dt 
meilleures résultats qu’aucun reine-ie î r 
peut donner. Mou medeeiu do.me sui e • 
liére approbation à ce remède.

Votre tout dévoué,
Iïkvd. D. Goohuk,

Pembroke, N. H.

50 à 00 
né à 00 
0( à 00 
25 a 50 
18 à 20 

4 00 à 6 00 
0 40 à 0 80

Ho
Vice 

Présidents.
Ben. 
L. H

VOLAILLES
40 à 70
40 à 50
50 à 60
75 à 1 25 
70 à 75

Poulets, le couple 
Poules, la pièce...
Canards .................
Dindes, la pièce...

John L. B.

J. J

Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T. 
J. Bis aillon, B. C. L.—Aviseurs Légals 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Diricteur Médical

urplus sont déposés dans

VIANDES
6 00 à 6 50 
9 00 à 9 00

6 à 08
7 à 10

Bœuf, les 100 livres
Lard................................
Veau (au quartier) .. 
Mouton do

DIVERS
provinc

Pour informations s’adresser à

le trésor
25 à 00 
20 à 00 
’0 à 14 
00 à 00 

8 à 10 
12 à 14 
10 à 12* 
12 à *'

Beurre, en pain................ .
do en sceau...............

Fromage...............................
Suif brut, la livre.......  ...
Suif fondu........................ .
Saindoux.............................
Sucre d’érable..................
Miel, la livre........................
Sirop d’érable, le gallon.

Foin, la tonne.....................
Paille......................................

M. CHARLES PDNCHAKD.

No, 76, RUE SPARKS,
OTTAWA.

9 Mai
I ■)

1 00 DORION & DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES.

140 Rue Sparks et 569 Rue Susse*,
00 à 00 

15 00 à 00 00 
5 00 à 6 0)

Ayant souffert du Rhumatisme pendac, 
longtemps, on m’a conseillé de faire l’es­
saie de votre Arnica et liniment d’hui- 
La première application me donna un sci 
lagement immedia,, et maintenant j., su;. 
cupabla d’agir à mes affaires, grâce à vol1 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Montra­
is n vente chez C. i. Dicier, rue Sussex, 

Ottawa.

PEAUX INSPECTÉES
7 50 à 7 00 
7 00 à 7 50

No. 1 le 100 lbs 
No. *»

OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du Canada.
Grands avantages pour les fêtes.

Cue douzuiue de Per truite.
CABINET SIZE.

MARCHE DE MONTREAL
GRAINS ET FAMN S

et un cadre valant $1.00, pour. $4 25 à 4 30 
. 4 10 à 4 15 
. 3 90 à 4 00 
. 4 50 à 4 85 
. 5 09 à 5 50 
. 3 25 à 3 40 
. 3 00 à 3 25 
. 2 90 à 3 00 
. 2 15 à 2 25

... 2 15 à 2 20 

... 1 75 à 2 00

Supérieure extra.............
Extra superlin ■................

“ du printemps .....
Forte (moyenne).......

“ de boulangerie- .
Superfine .........................
Fine ...................................

#3.00.(MM MSJUIIN Photographies de toutes grandeurs, satis* 
faction garantie.

visite est sollicitée chezUneNo. 40 RUE SPARKS DORION et DELORME,
No. 140, rue Sparks 

569 rue Sussex, coin de la rue Rideau.
18 Oct. 1883

tOTTAWA.Middlings ............................
Forte en sacs de 100 bs..
Extra 
Sup.
Forte de blé rouge d’hiver

en poche de 100 lbs.......
Blé rouge d’hiver................

“ rouge du printemps...... 0 95 à
Issues de blé :—

la.
AGENT D’ASSURANCE

sur la V 1 E et contre le FE U,

Cité et District. d’Ottawa.
AVIS AU PUBLIC '

?i Kl BLES à 25 P. <
2 75 à 2 80 
0 92* à 0 95 
0 90 à 1 00

1 00 COMPAGNIES REPRÉSENTÉES:

Lu Citizens, 1)E MONTRÉAL, 
La Northern, Go. ANGLAISE, 
La. Caledonian.
La Pliœnix,

AU-DESSOUS

15 50 à 16 00 
19 00

DU PRIX COUTANTSan (gros)
“ (fin)- LOUIS GRATTON, marchand de meu- 

désire informer le public d’Ottawa et 
de ses environs, qu'il abandonnera la vente 
de meubles à partir du 1er novembre 
prochain et vendra tout son assortiment 
consistant eu ameublements de salon, de 
chambre à coucher, de salle à dim r, mate- 
lats, sommiers élastiques, chaises, couchet­
tes, berceaux, etc., etc., à

M.doGRAINS GROSSIERS
Pois le minot de 66 lbs 
Avoine “

Seigle “ 56 “ ...
DIVERS

Beurre en tinette  ........... 0 15 à 0 20
Œufs frais la douzaine...... 0 22 à 0 25

0 09^ à 0 108 
4 50 à 6 00 

0 40
8 00 à 9 00 
0 15 à 0 00 
0 10 à 0 00 
0 08 à 0 10 
0 90 à 1 00 
0 15 à 0 20 
0 12 à 0 14 
0 60 ù 0 70 
0 35 à 0 40

0 88 à 0 87*
32 “ ...... 0 35 à 0 36

55 à 0 65 
70 à 0 70 
70 à 0 71

dû

Capital et Actif Réunis48 “
56 “ .....

au delà de
$40,000,000 ~æi

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.
pioiui:EL

AU-DESSOUS DU
Fromage.............
Pommes le baril
Oranges la douzaine...»...... 0 30 à
Citrons la caisse 
Miel en gâteau..
Miel coulé
Sucre d’érable nouv. la lb 
Sirop d’érable le gall...
Tabac en rolls la lb...
Plumes mêlées “ ...

PHX AUTANTACTIONS 
incorporées, 
gent et sur marge.

de Banques et do Compagnies 
achetées et vendues pour ar­

ia lb public est cordialement invité à profi­
ter de ce bon marché et venir visiter le 
grand assortiment situé au

Le
EMPRUNTS négociés pour particuliers, 

Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es et Eglises a des conditions très 
avantageuses. Taux d’intérêt réduits : No 530 rue SussexCire

ARGENT placé sur garanties i'e première 
classe.

LES
tage à correspondre avjc

M. Chas Desiardins,
BUREAUX :

Edifice de l’hôtel Riiasell, me
.Spark*, Ottawa.

de Commerce et Droits d’Auteur

LOUIS GRATTON,LÉGUMES
0 60 à 
0 30 fi 
0 00 à 
0 00 à 
0 40 à

0 60Pommes de terre, sac
Choux, douzaine.........
Navets, minot.............
Betteraves " .............
Carottes, douzaine....
Concombres, la douzaine.. 0 20 à 
Haricots verts, minot 
Petit pois “ “

capitalistes trouveront leur avan- ropriétaire.0 00
27 Août 6s1 20

1 25
0 50

„<K(tll’<7!C'W30 00
0 50 à 
0 50 à

0 00
0 00

MARCHÉ AU FOIN
.......  9 00 à 10 00
alité 8 50 à 9 00

.. 6 50 à 7 00
.......  5 00 à 6 50

Foin pressé, la tonne 
bottes 1ère

Marques ( 
enregistres. 

1er déc. CHEMIN DE FER2e 1 “

Paille. Le Restaurant “ (|ueen ”
Numéros 13 & 14, Rue ELGIN

Route directe entre l’Ouest et tous les 
points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent , Saint-Jean directe-

MARCHE DE CHICAGO restaurant de première classe n’est 
qu’à quelques minutes de marche de tou 
principaux hôtels. Toujours à point, 
très, et primeurs de la saison. Repi 
tonte heures. La salle à manger 
est au premier étage. On fait nne sp< 
lité des soupes aux huîtres et des al 
privés.

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire

(Y

U 77$ à 0 80 
0 00 à 0 81* 
0 25$ à 0 25$ 

16 50 a 0 00 
7 32* à 0 00

Blé
s à

Avoine.,.. 
Lard salé 
Saindoux

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de 1er du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoir* 
sont attachés à tou3 les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distanced 
convenables.

F U >1 à Z
LES CIGARES

20 mars 1881

Pilules de Nul* Longues Composées
I>e MctiALi

Recouverte»

CABLE «"îSÏÏESî' Pour la guér
son certa 
toutes les aflec 
lions bilieuses 

ur du foi- 
de têt* 
s lions 
seme'll

ET
Importa tears et Exportateurs

Trouveront axantageux de se servir de 
ci tto route, vu qu’elle est la p usripide 
et -jue ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de P Intercolonial est 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 

destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignemen s désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres-

in di

et de toutes .v< 
malaises causés 1 *r u vivais fonctionne 
ment de l’estomac

Ces pilules sont .tt n t recommandé, 
comme étant un do- sûrs et des plu 
efficaces remèdes .-..m're les maladies pl» 
haut mentionnées. Elles ne contiennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un puissant ourgatil 
pouvant être administré dans n'import- 
quel cas, elles ne contiennent aucune li­
ces substances délétères qui pourraient e 
rendre préjudiciables à la santé des enfanu 
ou des personnes âgées. Les Pilülis n 
Noix Loxgüss Composées, di McGàli, sont 
préparées avec soin, avec un extrait coi.» 
centré, tiré de la noix longue et combin' 
avec d’autres principes végétaux, 
nière à les placer au premier rang paru 

Rules stomachiques jusqu’à prc. 
1 au public.

B. K M

ElriT Y

LU
MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FILS E. KING, Ageni de billets, 
No. 15, rue Elgin, Ottawa

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

'de

toutes les pi 
sent offertes D. POTTINGER,

Surintendant généralcGALB, Chimiste, 
Montréal Bureau du chemin de fer, 

Moncton, N. B., 28 mai 18843 déc. 1833 t.

KILNEY WORT

C’est un composé purement vé­
gétal de certaines racines médici­
nales, de feuilles et fruits qui sont 
conn 11s depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe­
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com­
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
eliicace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New York et l'Ohio.

Les louanges que l’on en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
11e sont pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

OPPOSITION
LA VIE DU COMMERCE

Je vends mes montr. s et bijoute­
ries de toute sorte à 25 pour cent 
d’escompte pour argent comptant. 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai une grande variété de joncs 
en or solide.

H. Norez,
AO, Rue Rideau, porte voisine du 

“ London Chop Honse”
Montres réparées avec soin. Ver­

res de montres, 10 cents.

EST-CE BIEN LE CAS?
Tous les marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition. 
Il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

PETITE GAZETTE
—Si vous souffrez des affectations 

biilieuses, maux de tête ou indiges 
lion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. E11 vente chez C O Dacier, 
et 11 F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop des Enfants du Or Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
ta bouteille. E11 vente chez C. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

Cher Monsieur,—,\ ’ai beaucoup de plai­
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les alïections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
v ians ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famihe devrait en faire usage en suivant 
bien les Jirections ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Tout à vous, John Hill.

r
ÙE OAJNAD^, 27 Oct. 1834

DEUX FLEAUX

(Suite et /in.)
Concluons-nous en pensant que 

quand le choléra n ce^sé, bientôt le 
travail, l’union, la joie, la vie, re­

nt avec la prospérité, 
les maux sont oubliés et les mal­
heurs réparés.

Espérons que nous jouirons, dans 
un avenir que Dieu seul connaît, 
d'un pareil spectacle, alors que la 
secte maçonnique, frappée d’un 
coup mortel par l’Encyclique Hu- 
manum genus, aura perdu sa trop 
grande influence en France, en 
Italie, en Espagne, en Allemagne, 
en Russie, sans parler des autres 
pays qu’elle a envahis, qu’elle tra 
vaille, qu’elle tyrannise en atten­
dant qu’on y récolte ce qu’elle y a 
semé : la division et la mort.

Nous concluons, avec le Souve­
rain-Pontife, en disant: “11 faut 
donc chercher un refuge auprès de 
Marie que l’Eglise appelle à juste 
titre : la Vierge de Bon Secours, 
Notre-Dame auxiliatrice, Refuge 
des chrétiens, afin que, sensible à 
nos prières, elle daigne nous obte­
nir le secours que nous implorons, 
et nous délivrer du danger que 
courent nos âmes et nos corps.”

Oui, nos très chers lrères, prions 
en agissant, et agissons en priant. 
Il faut mettre en Dieu seul notre 
confiance, mais prier et agir, ainsi 
que Léon XIII nous l’a commandé, 
dans toutes Ses Leitres, où il se 
plaît à nous révéler le vrai et le 
juste, où il prend un soin tout pa­
ternel de nous tracer le chemin que 
nous devons suivre.

O Marie, Vierge Immaculée, di­
vine Mère du Christ Jésus, jetez vos 
regards sur l’Eglise, outragée par 
l’antique et cruel ennemi, qui s’ex­
alte dans son triomphe d’aujour­
d’hui ; humiliiez le, et rendez à 
l’Eglise sa liberté par votre puis­
sante médiation. Vous êtes notre 
Mère, notre Avocate, notre Reine : 
faites, nous vous en supplions, que 
les fléaux dont nous souffrons dis­
paraissent, afin que Jésus règne 
sur nous et que son Eglise rede­
vienne l’iustitutrice aimée et obéie 
de tous les peuples.

et vitevienne

{Suit le dispositif). 
Donné i Evin-Malmaison (Pas- 

de-Celais), le 14 septembre 1884, en 
la fête de l’Exaltation de la Sainte- 
Croix.

Y Amand Joseph,
Evêque de Grenoble.

Plus de deux mille piastres de 
tweeds nouveaux sont en exposi 
[ion au grand magasin de J. L. 
Richard, rue Dalhousie, Ottawa. 
Le choix est vraiment exceptionnel 
et les prix sont à faire rire, telle­
ment ils sont bas. Un tailleur 
compétent est à la disposition des 

24—4acheteurs.

DIAMOND DYES

Ces teintures merveilleuses ont 
presque entièrement supplanté,pour 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou domi sti- 
ques.

Les jours de la cuve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la garance, au 
bois de campêche, sont aujourd’hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces lei n 
Hires teindront plus d’étoffe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein­
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril 
lautes et plus durables. Les tein­
tures à l’ancienne façon ne peuvent 
pas être comparées à celles-ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

OUVERTURE DES CLASSES
Pour les livres et tous les autres 

articles d’école, il est reconnu que 
c’est P. C. Guillaume, 455 rue Sus­
sex, qui vend à meilleur marché, 
soit en gros ou en détail, de toutes 
les librairies d’Ottawa.

j\

L'établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

M. P. C. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor­
timent complet de tweeds cana­
diens.

l-es meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Uuis sontattachés à ce 
grand êtablissemont.

Toute command.? gt ran tie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAlR, propriétaire. 
133 rue Sparks, Oltawu.

rVs na



♦f
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Fenil lot d’annonce#
“Il est si souvent d’usage d’écrire le 

commencement d'un article dans un style 
élégant et intéressant, puis de chaugir 
toil-à-coup son a: tide en une réclame 
appelant /attention du public sur les pro- 
jtri tes des Amers de Houblon pour encou­
rage!' le p.-uple ù eu faire l’essai, et lui 
prouv r q .'il .ne doit pas employer d’au­
tres remèdes.

Le r-jmb'ie est si favorablement an- 
uoncé pat 1rs journaux, de tous les partis 
• t de t les i1 "> dominations religieuses, et 
ti suppla

•* ilers<>nne n“ veut ni 'r la vertu du 
li .union et les t•«'»..net i.i'cs des Amers ont 
montré beaucoup d habileté en composant 
une nédecine 01. ! 
pa yables ”

Après avoir recueillit à Lis­
bonne des renseignements qui, 
déjà, l’avaient suffisamment 
édifié, Morlot se rendit au villa­
ge de Rogas. Il y resta huit 
jours, et il obtint, assez facile­
ment, d’ailleurs, la permission 
de visiter le vieux château.

Ce qu’on lui avail appris à 
Lisbonne lui fut confirmé à Ro­
gas.

Il n'y a jamais eu en Portu­
gal, depuis plusieurs siècles 
qu’une famille de Rogas. et le 
nom s’était complètement éteint 
avec le dernier comte de ltogas, 
officier supérieur de marine, 
mort en mer a bord du navire

Toi^s s FfiDèlresŒT10S SA AS EGALE

K DAZE
lufacturier

—(ET)—

IV «te CHAUSSURES
•OS ET EN DÉTAIL
IOIN DES RUES

sie et de l’Eglise 
OTTAWA.

naUILLETOM

ÉPILEPSIE "LE FILS .eu»»* «le reeevo r le 
lu* l»el üxxurtiuieut 

toile# peinte# et «lorees 
pour l«*i«vire# <|Mâ ait 

;iai# ele importe en L'nnada

HYSTÉRIE?
DEUXIEME PAHTIE. Guérison sonrentl 

Soulagement toujours!L’INTRIQUE. ule toutes les autres médecines. PA* L'EMPLOI DE LACONVULSIONS 
MALADIES iLaroyenne 

NERVEUSES

SOLUTION ANTI NERVEUSEJ ANJOU K18SAT1;l.S'utlel

—Je connais le pays, répondit 
José, on jone comme partout, et 
plus gros jeu qu'en France.

—Èh bien, ne perdons pas de 
temps, quand partons-nous ?

—Dans trois jours. Nous pren­
drons le chemin de fer de Lyon, 
nous traverserons 
nous entrerons en Autriche par 
le Tyrol. Comme on ne saurait 
être trop prud- nt, nous voyage­
rons séparément jusqu’au delà 
de la frontière française Je crois 
cependant que nous pouvons 
prendre le même |traiu, Des 
Girolles en deuxième classe et 
nous dans deux compartiments 

. des premières.
Tout étant bien convenu, les 

trois complices se donnèrent 
rendez-vous pour le samedi soir 
à la gare de Lyon.

XIX

i on s if -ultais sont

MUfilSII PRIAIS DE MEU9LFS,
38 RUE UII>KAU.

K*» •«*71 morte?
ai* voir à aea nombreuses pra- 
ublic d’Ottawa et de ses en- 
néta, qu’il a acheté et mis 

les machines du vaste
“ Elle a souffert et langui durant des 

ad nées.
“ Le., m-deems ne lui donnaient aucun 

soulagement.
“ Et un bonjour les Amers de Houblon, 

ne sœur née, comme lui au châ-l dont les journaux lui avaient dit tant de 
teau de Rogas. Celle-ci était ljien;,l'oal guérie 

décedee peu de temps apres son; “Combien ous devons être recomiais- 
frère, Des collatéraux, parents! -un- pour cette médecine.- 
des de Rogas par les f emmes 
s’étaient partagé l’héritage du 
frère et de la sœur. Le château 
et le domaine da Rogas devin­
rent ainsi la propriété d’une 
communauté religieuse de fem­
mes, dont une arrière petite cou­
sine du feu comte de Rogas 
était la supérieure.

Morlot pouvait supposer que 
le faux comte de Rogas était au 
moins un das héritiers du com­
mandant de Rogas ; mais après 
les renseignements précis qu’il 
se fit donner sur chacun de ceux- 
ci, il fut convaincu que le soi- 
disant comte de Rogas n’était 
autre chose qu’un audacieux 
aventurieux

Comme on le voit, Morlot n'a­
vait pas fait un voyage inutile.
Quand l’idée lui était venue 
d’aller chercher au loin les ren- 
seignemenls qu'il ne trouvait 
pas à Paris, il avait donc été 
bien inspiré. Ah ! cette fois, il 
était contînt et fier de lui ! I) 
pouvait s’écrier :

“ J'ai toujours le flair et le re­
gard de l’agent de police ’’

Il ne s’était pas trompé ; sons 
son masque hypocrite, il avait 
deviné l’aventurier lit mieux 
que cela, n'avait-il pas dit tout 
de suite : C’est près du comte de 
Montgarin qu’est le nœud de 
l’intrigue ; c’est autour du fian­
cé de Maximilienne que s’agi­
tent les ennemis de la famille 
de Coulange, et peut-être der­
rière lui qu’ils se cachent.

Toutefois, Morlot n’en était 
pas arrivé à ne plus froncer ses 
sourcils, ce qui indiquait chez 
lui le travail difficile de la pen- 
seê.

vents ek esxae 
PARIS, 7, Boulmrd D unau, 7, PARIS 

PHARMACIE DÜREL
ar, rt dcii toute. Ptureedü il CâE.iâ.

autrefois eu opération 
M, Selby Lee pour la

IN DES CHAUSSURES
lésire attirer l'attention du 
lut suit 
1 de l’établi

N B.—Voyez le: échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.i

qu'il commandait. Le com­
mandant de Rogas n’avait qu’u-

,’Italie at DépSt à Québec, chu le D' Ed. MORIN
UOtfPAGNl* de NAVIGATION 

RIVIÈRE OTTAWA.aonssement est sans 
plet de co genre à 

d’ouvriers de pre-

l COMMANDE!
onfiée sera exécutée et expé- 
sous le plus court délai.

LITE dans les Commandes
ux sont employés.
Prix très modérés,

TE EST SOLLICITÉE , j 
•chands de la acampagne fe- 
lier visiter cette MANUFAG- | 
acheter ailleurs.

3 DAZE, ^
Propriétaire. ,

us corn 
composé ÏHUILE DUCOUXDOCT"

HUILE DE FOIE DE MORUE
Les souffrances d’une fille

“ Il y a onze ans, notre fille était douée 
sur le In de doule tr.

“ Elle soullrait îles maladies de voguons, 
du foie, de rhumatisme et de débilité ner-

“ hile était sous les soins des meilleurs 
m- decins qui lui donnaie.it toutes espèces 
de remèdes sans lui donner de soulage­
ment, et maintenant elle est très bien 
après avoir fait usage îles Amers de Hou 
blon que nous avions méprisés pendant 
des années—L :s Parents.

lodo-Frrrée an Qoinqnina «l m Écoras d’Orangm AstreLIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONTREAL.■3 matéria 

arnntie. Ce précieux medicament, fruit <1os longs travaux et des persé­
vérantes études du Docteur iMTCOux, réunit nous une seule 
tonne l’Huile de pôle de Morne, le Per, le tyünyulne el II 
Sirop d'Ecoroee d’Oranges Am créé.LE BATEAU QUITTERA LE QUAI 

DE LA REINE

ws-TOUS LES JOURS-*#
A 7 HEURES DU MATIN

—(d)—
TAUX de PASSAGE pour MONTREAL:
Première «’lautse, aller........................#2.50

«!o «lo aller et retour... 4.00
coude t’IatMMe............................................... 1.50
yage complet descendre par ba­
teau et revenir en chemin de fer

KUtLf ; ■$ ï.cs éléments qui cn’.ront dans la composition de ce produit 
P”™”*™** expliquent suffisamment son immense succès et l'augmentation 

«l Ôu W t constante de sa consommation prouve on ne peut mieux 
► . ’ • vet*,* 081 pourvu du toutes les qualités nécessaires pour guérir T

1 tku, la Chloros*. V s VdkH't 7- '•oitri*''. lot sronrAites, Rhume*
;a /'*<.. . IV...-. .1 ,;u.no.\& sumfiSeueet

quH
<»/•

Un père qui ne rétablit

“ Mes lilies disent :
“ Comme notre père est mieux depuis 

qu'il fuit usage des Amers de Houblon.
“ 11 se rétablit vite après avoir souffert 

d'une maladie déclarée incurable.”
“ Comme nous sommes heureuses qu'il 

fasse usugu de vos Amers.”

r Pkj
t-c liil_ _ _ lÜ3

lt.ee ALeaeclua les pim» éiulueuU revoit*mandent terni 
particulièrement oe médicament, d'une odeur ifriabla, 
•an» mimvale goât et dont l'osas* feello, économique.

L’été est passé. Pendant son 
long séjour au château,'la tran­
quillité de la famille de Cou- 
lange n’a pas été troublée. Ce- 
pandant, les ’craintes de la mar­
quise ne se sont pas dissipées ; 
elle garde ses appréhensions 
Maximilienne aussi a des heures 
de tristesse et est souvent in­
quiète; elle n’a pas oublié les 
paroles menaçantes de la dame 
inconnue.

Notons, en passant, que Jar- 
del a admirablement profité des 
leçons que lut a données Nico­
las ; il est devenu un excellent 
cavalier’. Maintenant, quand il 
plaira au marquis de faire une 
promenade à cheval, son fidèle 
serviteur Firmin pourra le sui­
vre.

, TONS etc.

N DÉ TAPIS
Depll § aérai à Pins : l)r DUC9ÏÏX, 209. ri» St DenisSet

Vo
r 4.50 A tfMééec. /' r,{. MOBIX db O-, 

I»txtiLrmeiolene-CliuiiAuV»e, 314, rvxe St-Jean.BILLETS VENDIS A BORD 
FRET TRANSPOSÉ A BAS PRIX. 

Pour plito ample* informa­
tion# s'adresser au bureau 

«i«* la couihagiife,
UP AI IK; I.A HELA F.

Unk Damk d’Utica, N.Y.

1D’OTTAWA.

PILULES PURGATIVESgrand asaomment, les meil- 
r8i et 1 js plus bas prix en

«'EXTRAIT U'ÉLIXIH TONIQÜE ANTI-GLA1RKBX «U D OUILLiÉ
Préparé par PAUL GAGE. Ph'™, seul Propriétaire. 9 r ie Grenelle-St-Geniaii, PARIS

L'action de l'ÉLIXIR GU1LLIÉ ost- toujours I force aux orgauee. N'exigeant pas une dü/e 
bienfaisante. Comme Purgatif, il est tonique sévère, il peut être administré arec un égal 
eu mémo temps que rafraîchissant ; il iiitlo et | succès aux enfante et aux vieillards sans 
corrige toute# lo* secrétions et donne de la j crainte d'aucune espèce d'accident.

Une expérience de plus de soixante années a démontré que \'Élixir (nullité 
était d’une efficacité incontestable contre toutes les

reians, Hitieanx, AU CLERGE

OTTAWl mm W0J1KK
, Pôle#, ««'allure.* 
le# de lou e sorte.

à U

F TARIS D'OTTAWA.
«fie SIM lilts.

jBRED et Cie.

Toute espèces d’ornementa d’église, tels que
VASES, FIÈVRES EPIDEMIQUES. DYSENTERIES, CHOLÉRA. AFFECTIONS GOUTTEUSES

ot on général comme dépuratif dans toute* les MAXASI1B COWOIITXVII. 
les P il ule* il' Extrait d'Élixir du !>' Gnilllé contiennent, soin

lie fit volume, toutes les propriétés tont-purgatives et dévuratines de. cet ait 
Biles conviennent surtout a la classe ouvrière, à laquelle elles évitent , 
penses considérables des maladies et les pertes de temps.

Dépôt h Qyéhm . Dr Ed. MORIN A G1’, Pharmacien-Chimiste, 314, rue Ht-,lean. '

I CALICES,
PA TE NES,

Cl 1101 UES,
CRUCIFIX.

OSTENSOIRS, 
li U R EUES, 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS.

Et autres ornements d’autels.

Calice* et Ciboires doré* ai. 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottaw

J. F. QARROW,
170, RUE NPARK8

Ottawa, 29 janvier 1883.

s un 
lès dé-1883. la

Il y a deux mois que la famil­
le de Coulange est de retour à 
Paris Nous touchons aux der­
niers jours d’automne.

Aucune fête ne sera donnée à 
l’hôtel de Coulange. La marqui­
se l’a annoncé.

—Voilà qui est singulier, di­
sent beaucoup de gens ; on ne 
croirait guère que M. et mada­
me de Coulange sont à la veille 
de marier Eugène et Maximili­
enne.

Grabrielle a passé trois mois à 
Chesnel, près de son amie Mela­
nie. Elle est revenue à Paris et 
à repris possession de son petit 
logement de la rue Rousseler.

Tout en continuant de sur­
veiller l’habitation du comte de 
Montgarin, l’inspecteur de poli­
ce Mouillon, sur le conseil de 
Morlot, a repris son service à la 
préfecture.

José Basco, Sosthène de Fer­
ny et Armavd Des Girolles sont 
aussi de retour de leur voyrga 
en Allemagne.

Nous saurons bientôt s’ils ont 
ramassé sur les tapis verts, com­
me ils l’espéraient, la forte som­
me qui leur était nécessaire pour 
combler le déficit de la caisse 
sociale.

De Perny et Des Girolles sont 
rentrés dans leur repaire au som­
met de la butte Montmartre, et 
le noble comte de Rogas dans 
son appartement à l’hôtel Mont 
garin.

Moilot, toujours paré du titre 
de baron de Ninville est 6 l’hô­
tel Louvois. Il sait que la lutte 
va bientôt commencer et il se 
tient prêt pour la bataille.

Morlot a fait son voyage d’a­
grément en Portugal. Il est res­
té six semaines et il est revenu 
satisfait de son excursion. Quel­
le importante découverte a-t-il 
faite ? Jusqu’à présent, il n’a 
dit à personne, pas même à Gla- 
hrielle, ce qu’il a appris et ce 
qu’il sait. Or, que sait-il ? Une 
chose très-importante pour lui. 
Il sait que le Portugais qui se 
fait appeler à Paris comte de 
Rogas, attendu qu’il n’existe 
plus de comte de Rogas en Por­
tugal.

A environ cinquante lieues de 
Lisbonne, il y a un village et 
un manoir fort bien conservé 
qui porte l’un et l’antre le nom
de Rogas.

‘i M. C. 0. D ACIER a ces médecines en dépôt à sa pharmacie,517 rue Sussex

.1 .1. It. AIMAI,,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER 

et VITRIER,

■ SENEGAL
t-.,-

FREPRENEUK
CHEMIN DE FERMPES FUNEBRES «CANADA rMWW Marchand dr

PEINTUREla.JOIN DÉS RUES

et Dalhoiisie,
TTAWA.

UEIL GLACIÈRE 
nserver les corps en 
ni gratis.

BT DE VITRES,
526 RUE SUSSEXMAGASIN D’HABITS LAIl savait à quoi s’en tenir sur 

le comte de Rogas ; c’était quel­
que chose, mais ce n’était pas 
assez. Dans les agissements de 
cet homme, il yavait un mystè­
re. A tout prix, il fallait le pé­
nétrer. Pour le moment, il ne 
pensait pas à Sosthène de Per­
ny ; il s’occuperait de lui plus 
tard.

VOIE LA PLUS COURTfc.
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
El tous les points à l'esl.

i OTTAWAOE PRINTEMPS ET D’ÉTÈ
M. Arial se charge de tonte 

commande dans sa ligne d'af- 
laires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

TOUTES SoRTESsCBAPFAO
est des p.us considérables et comprend 

tontes les nouveautés.

Notre assortiment est même trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

CONVOIS a PASSAGERS i 
Tous I -es -Toursi

ICKàBERRÎ Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

UHARS PULLMAN.Comme précédemment, le 
comte de Montgarin devenait 
pour lui un personnage énigma­
tique. Se croyait-il réellement 
le parent du Portugais 1 Etait-il 
la dupe de ce misérable ? Quel 
rôle jouait-il dans ce drame mys­
térieux et sombre ? Etait-il un 
complice plus audacieux encore 
que les autres, ou bien était-il 
aussi une victime ?

Vingt fois par jour, en proie 
à une grande perplexité, Morlot 
s’adressait ces questions sans y 
répondre. I! n’osait*pas se pro­
noncer. L’énigme l’effrayait. 
En allant, il avait peur de s’é- 
fiarer. Plus que jamais, il sen­
tait la nécessité d’être prudent. 
Mademoiselle de Coulange ai­
mait le comte de Montgarin ; la 
fiancée détendait le fiancé, en le 
couvrant de son égide ; Maximi­
lienne se dressait entre le comte 
de Montgarin et Morlot comme 
autrefois la marquise entre lui 
et Sosthène de Perny.

Après tout, il n’avait qu’un 
doute. Avant d’accuser ce jeu­
ne homme, il devait être sûr, 
avoir des preuves. Il se rassu­
rait en se disant.

(J suivre.)

EUR. COURTIER
.CH AND y

îmission

U\Ml A BOA MARCHE. Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont­
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et IIu taon, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux vi'les do 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New- 
York.

17 mars 1883 laNOTRE ASSORTIMENT DE

SPRUCINEV I I 13 HI 1 8 B S
meilleures prépa» 
offertes jusairiei 

au public, pour le soulage 
ment immédiat et la gn(» 
rison de la Toux, du Rhunn. 
de la Bronchite, de l'Er» 
rouement, de la Croupi' et 
de toutes les maladies de la 
Gorge et des Po 

A vendre part 
50c la bouteille.

üne des 
rationsde toute description, est le plus considé­

rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.

1er 1#8I, les trains oir-A partir 
ouleront c
l‘nrtaiit

du 2 
comme

d'Ottawa

1.50 p.m.

sui"V1
itre et commissaire-priseur Montréal.. I Arr. A N 

11-85 
I H.20RUE SPARKS

lel’Hotel Russell.) 
1TAWA.

VAhfKTK l'RESQU’ÏNFINIE DE
COLS, . I Arr. A Ottawa.12.20 li.iii.

8.00 p.m.

Montréalde 
8.45 
4.30

Tousles convois à passagers se rendent direo
ment à Montréal, sans changement de chars 

ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l'express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Spring 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 

Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du 
matin.

«*r t
à 2.

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,
% CHAUSSETTES, 

LiNGE DE CORPS, btc.

5 et

11(1 B. E.McGALK, Chimiste», 
Montrés*St 8

277, HUE WBLLlADT S,
C. Gagné et Cieres ferronneries à bon maz 

ô, allez chez

ILL & CUZüéEd 5 mars. 1883 la

magasin de ce genre à 
850, à l’enseigne de la

E TARRIERE,

:t coin !<e la rue fluke,
EKES. OTTAWA,

-, P Q.
MCDOUGALL S CUZNER

LA SAMTEJJIT DEVOIR

LA MALADIE UiV CRIME 1

viei i

CHENU*» OE PREMIERE CLISSE
ET RAILS NEUFS EN ACIER

Poudres de Condition d'Alexander^Les jiHAsag .rs j^our le Sud et jtast^changent de
bagage est^ansféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s'en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en­
droit.

Les
,1 lOCI.ES POPB lee KOLINOMf»

IT AUTBBSVER SOLITAIREBZIiYl billets et tout autre renseignement peu­
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc 
rue Sparks, et au dénêt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d'après l’henre du 75ôme méridien.

D. C. LiNoLKY,
Gérant

iKDKCimCKLEBBBS------ DU------Uun éminent savant allemand a récem­
ment découvert un “ spécifie certain ” ex­
trait d’une racine, contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a nrendre et n'af­
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma­
gique sur le Ver Solitaire qui se détache 
de sa victime < t passe facillement et tout 
ectrier, avec la tête, et étant encore en vie.

Un seul médecin s'en est servi dans plus 
de 400 cas, sans qu’il ait manqué me seule 
fois de prod ire son effet. Succès garanti, 
on n’txige at cnn payment avant qoe lever 
ne soit soiti tout entier. Envoyez un tim­
bre et vous recevrez une circulaire donnant 
les conditions-.

» et HOKLOGKB, Rue Sussex,
NTTAWA.
DE NOEL ET 
DU JOUR DE L AN 

nplelt de Bagues, A utv inx 
clés d’oreilles. Mont# a 
r et en argent

T IÉ PRIX
ordre sous le plus cour, 
les prix modérés, 
i célèbre montre Walt! a

Dr. BiXTEH.
Le SEUL REMEDE VEGETAI

POUR LUS

Ulxev
A. G. PEDBN,

Agent gén. des ne agers. 
Ottawa, 22 août l«rt4

Aoknt a Ottawa C. STRATTON. 
oins des rues Dalhousie et Saint-Patrick,Informez vous aux nombreuses 

pratiques du grand magasin de la 
rue Dalhousie, à l’enseigne de la 
boule verte, des grandes avantages 
qu’ils ont trouvées dans le départe­
ment des modes. Les chapeaux, 
plumes, fleurs et ornements de 
modes sont vendus à moitié prix. 
M. J. L. Richard discontinue ce 
département, mais le choix est 
eucore au complet.

CONTBS LA

Dyspepsie, Perte «TAppétit. 
Indlgenticii, €on#tipatloii 
Habituelle, Mal de Tete 

etc., etc., etc.

i VIS.-—Les médecines ci-dessus, oélô. 
\ bres dans tout le Canada pour lew 
ticacité, ne se trouvent que chez M. G. 
rRATTON. Je mets donc le public sa 

g irde contre les contrefaçons.
L. A. Olivier

AVOCAT.
Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont. 

ür ARGENT A PRETER
Ottawa.3 janvier 1883

T ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé« 

ri able chez V. LAPORTE, rue Rideau ; 
r UNKETTÀ FRERE, rue Wellington ; 
e> >AÇL,ign * FRERE, ree (jaeeo, ouest,

PRIX, Eô cts. la BOUTEILLE.
Vendu partout, el par C. 0. DAClEh.

Ottawa.T HEY WOOD dr Cie.,
7BZI2TA,
ünIVARIF.TY 11 Al I., >

19 Park Place, New York
15 mai 18S?, Un1 juillet 1884 1 an

1 au
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Opère des l’ures 
MERVEILLEUSES ÿetttqtiai

DES 71
Maladies des Rognons y

ET I
Des Affections du Foie
Parce qu’il agit ft la fols sur le FOIE, lee 

INTESTINS et le# ROGNONS.
Parce qu’il débarrasse le système des hu­

meurs viciées qui produisent des maladies des 
rognons et des voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdes, lo rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les mul&dies 
auxquelles les femmes sont sujettes.

EST BIEN DÉMONTRÉ
IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT 

LA CONSTIPATION, les HEMOR-
RHOIDES et le RHUMATISME 

fonctionner librement tous les 
organes,

PURIFIANT AUSSI LE SAXO

En faisant

et donnant nu système sa vigueur normale 
chasser la maladie.

LLIERS
«Indies ont été sou­
de temps

RADICALEMENT GUERIS.

DES Mil 
s dles plus e ces m 
et, en peu

x.$l,sous forme liquide ou en poudre. 
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi lo remède en poudre par la malle. 
Wells, Richardson <fc Cie., Burlington, VL 

Envoyez un timbre et vous recevrez un 
Almanach pour 1884.

Pbi

REMEDE INFAILLIBLE
■— POUR —

LES MALADIES DES ROGNONS 
LES AFFECTIONS BEI FOIE 

La CONSTIPATION, les I1EM0R- 
RIIOIDES el les MALADIES 

DF SANC
Le* Médecin* reeonimiNwent won 

cflicacité.

“ Le “ Kidney Wert " est le remède le plus 
efficace dont j’aie jamais fait usage."

Dr V. C. Ballou, Moncton, Vt- 
r sur l'efficacité

Dr
ujo“ On peut toujours 

du Kidney Wort
compte

Dr R N. t'I.ark, So. Hero, Vt. 
“Le “Kidney Wort" a guéri ma femme 

qui était malade depuis deux ans."
Dr (J. M- Summerlin, Sun Hill, Ga.

DANS DE# MILLIER# DE C AS
opéré des cures, lorsque tou 

remèdes avaient échoué. C’est un remède 
qui n’est pim irritant, mais efficace, dont 
l’effet est sur et qui ne nuit jamais à la 
santé, dans aucun cas.

II imrliie le snug, forlllle et 
nue une nouvelle vie à tous les or­

ganes importants du corps humain. Il réta­
blit lo fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse lo foie do toutes maladies et règle 
les intestins. Do cet to manière, lo système 

des maladies les plus dnngé-

il a aièdê

do

est débarrassé 
reuses.

Prix, $1, sous forme liquide ou on poudre. 
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi lo remède en poudre par la malle. 
WELLS, RICHARDSON & Cie, Burlington, Vt

vv
V
y

> i

■

K IGNE Y-WORT

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

jq.x- t.t.-. .-..•.t .uy:.: q

KIDNEY-WORT ji:



Grande Vente à Sacrifice
ABONNI----- DE------

PORCELAINES. VAISSELLE Payable d'avance,h
do

Edt Hebdomanairei-T VEKItERIB
Tout <I»H e re vendu au prix contant afin de faire place 

pour le* nouvelle* marchandise* d’automne oui noua 
viennent d’Europe.

C. S. SII AH tfc Cie yImportateurs directs.
Ottawa, 21Janvier 1884

ADMIN]yALPHOiW g* JULIEN.SS
“Xj3Eï O

Entrepreneur de QU|Ü|r Pompes Funèbr s 
263 Rue DALHOUSIE, Ottawa,

v y Le seul journal
Abonnement

Ci-devant occupé par M, Joe, Scnécal.
M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public «l’Ottawa 

et de gea environs qu’il a ouvei t un magasin de pomper funèbres. Toute commande qu’on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

3 mai—1 an

“LE t'OIIKlt
HBBD

Renfermant les 
' Qui

Abonnement, SI

L # ®©“Les deux éditi

Impressions de 1 
exécutées avec s< 
plusieurs couleur! 
etc.., d’un’fini
• ffâT PRIX TIBureau u’Iuimenble*

MACDONALi)
NOS RUE ELGIN.

Les ord: 
e atten 
avec soin. 
S’adresser à

res envoj 
itiou toutERKEiRK MODE té"'

ÉTABLI ISB4.L‘)s bordures en pelleteries pour man­
teaux de dan.es les plus à la mode actu­
ellement sont celle d'astrachan 11 de 
castor.

Laissez moi le répéter en grosses lettres.

Mr VAiln

K
ïlPil ESASTRACHAN LE C.

A. B. IlUiHINtU)CASTOR ENCANTEUR de la REINE
RESIDENCE,™........25,1 RUE NICHOLAS.

Ottawa et llu
Le Castor convient presque à toutes les 

couleurs brunes et brunes très foncées.
L’astrachan s’appareille très bien avec 

toutes couleurs, mais p'us spécialement 
avec le gris-fer, gris-brun, maron, bronze 
ei noir.

Les bordures seront coupées à ordre, et 
de largeur voulue, sous quelques heures

UN DIXIÈME

!GRAND
Magasin <1® Meubles
L. GRATTON,^L

Dix ans su i 
le jour où Si 
gneur J. T. Di 
mains du So 
houlette de j 
diocèse d’Ottai 

Désigné, ma 
choix des évôi 
■par sou véné 
Mgr J. E. Guig 
milieu des ca 
comme le fils 
vénéré évêqui 
tie ses oeuvres, 
administration 
confirmer chai 
dans la haute 
conçue de son 
zèle et de son 
nous le dison: 
suyer un seul 
laïques sont fit 

Nourri dès s 
doctrines rom: 
sieurs fois sui­
vie IX et de 
toujours fait 
infaillible, et 
saint amour < 
de fois et du 1 
sa basilique et 
des campagnes 
entendu répété 
communicatlvi 
Christ sur la ti 
patrie des line 
aimer le Pape, 
diocèse entier 
foi affectueuse 

Il n’est poii 
peler an long 
de l'Eglise lui 
celui de nos 
sache ? Cepe 
notre propre s 
l'honneur de 
l'énumération 
idée rie ce qr 
de dix ans a f 

Tous les h 
matéiiels de s 
près de lui st 
Si Mgr Guigu 
breux établis 
mel les a eue 
développés, 
est redevable 
de Bethléem.

Combien d’ 
bâties sous s< 
bien dé part 
wortir même

R. J. DEVLIN.
Entrepreneur Meublier, Menuisier,

Nu. 530, Bue SUSSEX, Ottawa.
M. GRATTON est toujours heureux d’en­

treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maisons
»

CLUB HOUSE
[Ancien Ponte «le P. O’MEARA] Meubles de toutes sortes pour, Cham 

bre à coucher, Salon et Salle à 
manger.

20, 22 ET 24, RUE GEORGE
Le tout exécuté ave des ouvriers•c soin, par 

étents, et à

DES PRIX TRES MODERES.
décorée etCette maison a été 

meublée à neuf, avec to
reparée, 
utes les

Améliorations Modernes
Des avantages spéciaux sont offerts aux 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des meil­

leurs marques de

Vins, Liqueurs et Ligures.

«a1er Oct. 1883

!

■RM
y52

T. P. O’CONNOR, Prop. |W-
Ottawa, 2 sept 1884

gPOMMES POMME1) POMMES u2!Charles Donald de Co.,
79, RUE QUEEN, LONDRES, E. C., 

Seront heureux de correspondre avec 
propriétaires de vergers, les marchan 1s et 
expéditeurs de pommes du Canada, en vue 
du commerce d'automne et du printemps.

MM. Donald et Cie., donneront aussi les 
facilités accoutumés à leurs pratiques qui 
auraient besoin d’avances.

31 juillet 1884 9m

©
*

M

W

/ i
m

AVIS AUX ENTREPRENEURS Sirop des Enfants du Ur Goto .
adressées ausoumissions cachetées, 

soussigné et endossées, “ Soumission pour 
Travaux, à Lion’s Head,” seront reçues à 
ce bureau jusqu’à Vendredi, le 31ôm jour 
d'Octobre courant, inclusivement, pour la 
construction de certains travaux à Lion’s 
Head, comte de Bruce, Ont., suivant les 
plan et devis, qui peuvent être vus, en s'a­
dressant à F. W. Smart, maitre de Poste à 
Lion’s Head et au bureau de H. A. Gray,Ecr 
I. C., Stratford, Ont-, où l’on pourra obtenir 
des formules de soumission.

Les soumissionnaires sont avertis que 
leurs offres ne seront point prises en consi­
dération si elles ne sont faites sur les formu­
les, dont les blancs devront étr 
blement rempli«, et portent 
signatures

Un ch

----------------- Ce sirop est prépa
.rée avec l’approba- 

’t tion des professeurs
' ' ! IsKjjbJès de V H oie de Méde

« * 7/ cine v de Chirm »
‘ f-. ■il - gi'‘ de Montréal

Des

r . u lté de Môdeci- 
» de l’Université 

lu Collège Victo»
mimm WU 31 

fan i s es
des en* j 

upèrieuV: I
à toutes les prépa» f
rations calmantce ]
offertes aux mèiee ^ 

de famille pour conserver la santé de leurs (K* 
enfants ; il peut être donné avec «a plus 
grande confiance aux enfanta dans les nt 
suivants : Colique.
Dentition douloureuse,
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop do Dr Godrrr* et 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Eta te 
Unis

î 3SSI
convena- 

rs propres K
“d!èque de banque accepté fait payable 

à l’ordre de l’honorable Ministre des Tra­
vaux Publics, égale à cinq pour cent du prix 
de la soumission doit accompagner cette 

ère, laquelle somme sera confisquée, t?i 
issionnaire refuse d’accepter le con- 

pour l’ouvrage aux taux et termes men- 
nés dans sa soumission Le chèque ainsi 

envoyé sera retourné à chaque soumissio 
naire dont la soumission n’aura pas 
acceptée.

Le département ne s’engage pas 
moins à accepter ni la plus haute ni 
des soumissions.

Fe,H. ENNIS,

Secrétaire.

arrhée, Dyssenteru, 
, innomme, Tous.

le sou m 
trat

PRIX, S3 Ct*. LA RfMTFJLLE,
Seul proprieiai re,

B. K. MoGAjuE, Chimiste.
Moi.tr 

1«i

Si

aucune
1SR3

—Faite* l’etwai ue ia VALE' 
Kl A. C’est la meilleure pom» 
made contre la chute de# 
cheveux et la Calvitie. Eu 
vente chez. C. O. DACIER, 
Pharmacien, rue

Par ord

CMinistère des Travaux Public, 
Ottawa, 7 octobre, 1184. 1

Voitures pour Eufauts

Cages pour Oiseaux

. 6. hâVEUDUilt
Xo. 00 Hue 10EAU.

Ci-devant salle de
L’LNSTiTÜT CANADIEN, RUE YORK

NI. NI. J. Cain,
NI. T. II. Wiiinel,

Locataire et Gérant 
Directeur

LUNDI, 27 OCTOBRE
TOUS LES SOIRS A HUIT HEURES. 

Les mardi, jeudi et samedi, à 2:30 p. m.

AGIOS WALLACE VILLA
Supportée des a- listes 

public d’O

MUSIQUE. CHANT, DANCES, 
OPERETTES, ETC.

Le tout se terminera par la pièce grotesque

bien connus du

PACAHONTAS
A l’après-midi de Jeudi, et le reste de 

!a semaine, Changement complet 
<ie programme.

Prix d'entrée :
LE SOIR, 15, 20, 30 et 50 Cents, 

VAPRÈS-MIDI, 10 et 20 Cents, 
giaÿ*Lever du rideau à 8 heures et 2.30 p.m. 
Ouverture des portes, une heure à l’avance.

La semaine prochaine la compagnie
Pauline Nlarkham apparaitra
dans les pièces Two Orphans et
East Lynn.

Aux Inventeurs
J. CoursoHe & Cier),
Solliciteurs de Brevets (PInventa y 

fhsnns de. Fattrtque, Marque* 
de Commerce rl de Bois 

Agences et Conwyoutiitnls aux fcteit» 
Unis, en Angleterre et en t rance.

J. GOUASOLLIâ & Cie,,
Cham,hrr Victoria

Vls-à-v1 “ v bureau des Brevets,
'ITT A WA, O Ri

B. P.—Boite 08 
24 K4v 1885

i

10.000 PIKSOVMS
Ont visité Je grand magasin de 
Harper à 10 cents et 61.00 pendant 
la semaine de l'exposition. Voyez 
notre grande enseigne flottante au- 
dessus de la rue Sparks, aux numé­
ros 137 et 137A à l’ancien et fameux 
poste de Flanigan.

NAISSANCE
Hier, en cette ville, la femme 

T. Dufresne, typographe, un fils.
de Joseph

VENT c. PAR ENCAN
Il sera vendu par encan par encan publi­

que, le 4 novembre pvoenain, à VHotel 
Mantha, rue Murray, à 2 heures p; m. tout 
le mobilier de feu .f. Mantha, consistant en 
meubles, chevaux et voitures, ainsi que 800 
cordes de bois de chauffage en lots de 

rdes ou plus.
e soussigné lecevra ainsi jusq 

nbre à u idi, des soumissions pi
meubles, boissons et effets, lie 

privilège de bail de 1* hotel tenu 
J. Mantha.
autre information peuvent être ob 

saigné ou de M. W. O. MacKAY

LAPOINTE, \ Agents et pr 
A. ROCQUF., t la succtssio

e 100

u’au 3 no 
ourtous

1rs

Une liste des effetslife

n Ma lta».

AVIS
s personne ayant des reel 
Joseph Mantha de son vivant, 

iriés d’ei voyer leurs 
toutes Info

con
teliteller, sont pri 
en détail avec ^formations au so 
signé, No 272 rue ht Patrice, Ottawa, 
tous ceux qui doivent a i dit J. Mantha 8 
requis de venir régler leur < 
immédiatement.

Agent et procureur de Md 
Administratrice.

O. A. ROCQUE 
e LF.A MAN

f

A. CHABOT
472 RUE SUSSEX

NOUVEAU MAGASIN D’EFFETS 
POUR VOITURES

Assortiment complet de carcasses en 
our toutes espèces de voitures, moyeux, 

bons de charrues etc., etc.
la confection des voi­

les, manc 
Une boutiîque p-ur la cor

turcs est attachée à l'établissement.
“M.Chabot répare et fabrique à ordre toutes 
sortes de voitures d’été et d’hiver, dernier
style. Une visite est sollicitée au numéro

472, Mae SUSSEX, Ottawa,
2 m, 3 f p s27 oct

MODES 
AVIS SPECIAL
Je vends actuellement des chapeaux 

en feutre très fins pour dames.
Chapeaux Noirs 
Chapeaux Bruns 
Chapeaux Roussatres 
Chapeaux Myrtle 
Chapeaux Bronze 
Chapeaux Gris 

CES UHAP1AUX SONT FAITS 
A LA DERNIERE MODE 

$1.00 PRIX, $1.00
Nouvelles marchandise*dans 

low* les departements chez

A. Woodoook,
:I9, RUE SPARKS.

AVIS SPECIAUX
Les personnes qui vont souvent 

à Montréal trouveront une maison 
de pension de première classe en 
s’adressant au No. 13, rue Saint- 
Charles Borromniée. Cette maison 
est tenue par Dame veuve C D. 
Thériault.

On demande un agent résident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya­
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
“ The Canadian Air Cas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint 
François Xavier, Montréal, F. Q.”

9 oct.
La Sprwine—La sprucine comme 

remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement diüénnte 
d’aucune autre espère de composé 
de gommed’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en 
veloppe porte la marque de com­
merce, *

En vente chez li. F. McCarthy et 
C O. Dacier, Ottawa.

la

AVIS
Les avis de naissances, décès, 

et mariages doivent être invariable­
ment payés d’avance. Qu’on ne 
l’oublie pas. Il nous est impossible 
d’ouvrir des comptes pour des mon­
tants a ussfminimes.

2U lbs. du ifucrc pour $1, chez N 
A. Savard, épicier, rue Dali

La célèbre troupe d'Agnes Wal 
lace et de Sam B. Villa commence 
à jouer au Théâtre Royal, ce soir- 
Agnes Wallace a déjà fait son - p 
pari tion sur la scène d’Ottawa, et 
«die a obtenu de brillants succès. 
Cette troupe a donné à Montréal 
six representations consécutives de 
vaut un auditoire nombreux

Le contrat pour la construction 
d’un bateau a vapeur destiné à 
naviguer sur le lac Ni pissing ne, a 
été adjugé par M. Booth, grand 
propriétaire de moulins a scie 
d’Ottawa, à M. Paul Lamothe, en­
trepreneur de navires de Montreal. 
G : Daleau par .->e.-> dimensions sera 
le pins considérable qui ait navigué 
sur les lacs du Nord-Ouest.

îousie.

Nous apprenons avec chagrin la 
mort prématurée de M. Gustave 
Dionne, avocat, tils de l’honorable 
Elise Dionne, Conseiller Législatif, 
et frère de notre ami, M. Ernest 

des Tra- 
Le défunt

Dionne, du département 
Publics, d’Ottawa.vaux

était célibataire, et n’était âgé que 
de 30 ans. Nos condoléances sont 
offertes à la famille si cruellement 
éprouvée dans ce malheur.

Les Pères Dominicains dont 
nous avons annoncé le départ de 
France, samedi dernier, sont le 
P. Maricourt, pour la maison de 
Saint-Hyacinthe, le P. Fa y sot pour 
Ottawa, et le P. Duchaussay, pour 
Lewiston. On croit que e P. Ma­
thieu, prieur à Saint-Hyacinthe, 
sera nommé prieur de la nouvelle 
maison d’Ottawa, et remplacé a 
Hyacinthe par M. M

Les funérailles de M. Léon Roy 
ont eu lieu hier, au milieu d’un 
grand concours d’amis. M. Roy 
n’est pas décédé de la manière men­
tionnée par le Free Press, mais 
d’une fièvre qu’il a contractée du­
rant ses voyages aux Etats-Unis

La famille Roy conservera une 
éternelle reconnaissan-e à MM. 
Richmond et Pine, deux amis du 
défunt, qui ont accompagné jusqu’à 
Ottawa sa dépouille mortelle.

in court.

A

j hi CANADA. 27 Octobre lbt>4 6e annê

C8UKK1BK DK HULLSERVICE TELEGRAPHIQUE
ETATS-USB

I/inauguratiou-de l’œuvre île la 
jeunesse a eu lieu hier soir par mie 
soiree dramatique et musicale dans 
la salle dernièrement construite 
par les H. K. Pères Oblats. Celle 
séance était sous le patronage de 
Sa Grandeur Monseigneur Duha­
mel. Un auditoire nombreux rein 
plissait la salle. La fanfare de Hull 
prêta son concours en jouant quel­
ques-uns (lbs meilleurs morceaux 
de son répertoire. Un chœur de 
jeunes gens sous la direction habile 
du Rév. Père Meilleur, interpréta 

nards : “ Chasse 
L’absence." Mes-

Sl Louis, 27—11 y a eu, hier, une 
à l’ofccasion de 

d’une statue à 11
belle cérémonie 
l’inauguration 
mémoire de Garfield.

New York, 27—Le centenaire de 
sir Moses Montefiore, pfiilantrope 
juif, a été célébré hier avec pompe.

CANADA
Montréal. 27—Un fait de grands 

efforts pour renflouer le steamer 
Lake Champlain, situé près de Ver 
chères, avec une cargaison de 

et d’animaux.grains
Toronto, 27—11 y a eu 

semblée des citoyens poui lormer 
association de reforme mumei-

(.eux chants roontag 
aux Isards” et “ ! ’ 
dames G. G. V. Ardouin et S B. 
Simon jouèrent plusieurs duos sur 
harmonium et piano.

La partie musicale du programme 
consista en un drame canadien 
intitulé “Exil et patrie,” eu cinq 
actes. Les rô es furent distribués 
avec soin. Ce drame qui est de 
bon genre, fait voir d’une manière 
saisissante îe= dangers et les mal­
heurs jui sont ordinairement 

nos familles canadien-

une , . , .
pale. On voudrait amender la loi, 
élire de meilleurs échevins et dis 
cuter de temps à au re les intérêts 
de la ville.

Montréal, 28—La rumeur sac 
crédite que Son Excellence Mgr 
Smeulders, délégué^ apostolique, 
serait rappelé pour cire remplace
bientôt.

Une autre rumeur porte que le 
diocèse des Trois-Rivières serait 
divisé, du moins que la question 
serait décidé en principe.

Tout cela demande, sans doute,

essuyés pai 
nés qui, éblouies par la perspective 
■l’une fortune rapide aux Etats 
Unis, laissent derrière eux dans 
leur pays un passé heureux pour 
aller à l’étranger tenter un avenir 
précaire, trop souvent malheureux.

A la fin de la soirée, une adresse 
fut présentée par les jeunes gens de 
la Cong légation de la Ste Vierge à 
Sa Grandeur Monseigneur Duha­
mel. Celte adresse lue par M. Le 
febvre protestait de leur dévoue 
ment au Saint eSiège et promettait 
que jamais ils ne s’affilieraient à a > 
cane société secrète et qu’ils em 
pécheraient, d’autant qu’ils pour 
raient, qu’aucun sur qui ils auraient 
influence ne s’affilie à ces sociétés 
dangereuses contre lesquelles Léon 
XIII a tonné dans sa dernière en­
cyclique. L’adresse demandait aussi 
la bénédiction épiscopale sur le 
nouvel œuvre. Monseigneur Du­
hamel répondit d’une manière des 
plus heureuses. Les décors de la 
nouvelle sali méritent des éloges 
•4 témoignent de l’habileté de M. 
Rochette, l’artiste exécutant. Le 
rideaux représente une vue sur 
une des rivières dans notre 1 ays d» 
forêts, des hommes de chantiers 

à rouler des billots dans l’eau.

confirmation.
EUROPE

26—Le cabinet eslBruxelles, 
reconstitué comme suit : Berneardt. 
président du conseil et ministre des 
finances ; Voider, ministre de la 
justice ; Thonissen, ministre de 
l’intérieur et de l’instruction ; 
Voulus, ministre de la guerre ; 
Veerefioom, ministre des chemins 
de fer ; Moreau, ministre de l’agri 
culture.

Paris, 27—On annonce que Ion 
a attenté à la vie du prince Leopold 
mardi soir à Laeken. Un coup de 
pistolet lui a été tiré par un étu­
diant radical qui a été arrêté.

haint-Petersbourg, 27—Lipartin, 
chef nihiliste que la police cher­
chait depuis des années, a été cap 
turé sur la rue aujourd'hui. On a 

arrêté nombre d’étudiants et 
de jeunes filLs de Warsaw, accusés 
d’être nihilistes.

On a saisi des bombes et des do­
cuments qui r -vêlent l’existence 
d'un complot contre la vie du

Londres, 27 — Il y a eu à Hyde 
Park une grande démonstration 
radicale pour demander la suppres­
sion de la Chambre des Lords.

On annonce officiellement du 
Caire que le colonel Stewart et ses 
hommes ont été massacrés.

Le général Wolseley remontera 
demain le Nil.
,.,La Army ami Navy Gazette pré­
tend que les Français sont incapa­
ble de bloquer Formosa.

aussi

czar
sont
Il y a quinze ügures et les physio­
nomies sont très naturelles. Dans 
la distance il y a une cage avec la 
cambuse. Le tout forme une scène 
des plus indigènes.

LE MONDE ET LA VILLE

M. K. Asselin, inspecteur du 
Grand Tronc, est en ville.

Le gouverneur général ct sa suite 
sont de retour.

20 lbs. de sucre pour S1, chez N. 
A Savard, épicier, rue Dalhousie.

Le Révérend P Jutteau devait 
commencer aujourd’hui la visite 
de la paroisse St Jean-Baptiste.

Dans la cause de McDonal 1 vs 
Garland, pour diffamation de carac­
tère, le jury a accordé 81 de dom 
mages au demandeur.

Les grands jurés ont visité la 
prison, qui est fort bien tenue et 
où la nourriture est aussi bonne 
que possible. Il y a actuellement 
31 détenus.

Hier soir, M Chabot employé au 
département des patentes, a reçu 
un magnifique présent à l’occasion 
du 44eme anniversaire de sa nais­
sance.

20 lbs. de sucre pour 81, chez N. 
A. Savard, épicier, rue Dalhousie.

Le Capt. L. Keller, ingénieur 
le chemin de fer “ Pontiac Pacific 
Junction.” a contracté mariage, sa­
medi dernier, à Aylmer. Les nou 
veaux époux sont en voyage de 
noces.

Le Citizen publie ce matin un 
superbe article en répor.se ail Globe 
pour démontrer que les grits oui 
répudié lorsqu’ils étaient au pou­
voir les principes qu’ils avocas 
saieut dans l’opposition.

Samedi soir, l'employé de M D. 
N. Charleboi.-, qui délivre les pa 
quels à dr.nrr.ctb», s'est fait enlever 
vingu-Uif.q li. vu.- 
voiture.
retiré un grand bénéfice car en 
nrenant la fuite il a laissé échapper 
le paquet.

Nous référons nos lecteurs à l’an 
nonce de M. Chabot, voiturier, pu­
bliée dans notre feuille de ce jour. 
Dans la visite que nous avons faite 
à sa salle d’exposition, nous avons 
vu tous les matériaux nécessaires 
qui entrent dans la confection des 
voitures, instruments aratoires, etc, 
Cet esprit d’entreprise de M. Chabot, 
pour doter ia ville d’un dépôt si 
utile aux voituriers et aux cultiva­
teurs ne saurait manquer d’étre 
favorablement encouragé.

Maison de New iorh — Nous 
avons visité, aujourd’ui, l’établisse­
ment de tailleur de New York, tenu 
par M. J. L. Beaudry. No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchan­
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos­
saises; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar­
chandises .sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

.1 L. Beaudry,
523 rue Sussex.

sur

20 lbs Cassonade Blar.ctie $1.00
15 do Sucre Gr;mulei#1.0<> 
Une magnifique lampe valant 

$2.50 pour 8.1011
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